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Blindes et mecanises

Exercices de compagnie au Centre d'instruction au combat Ouest

Maj EMG Blaise Pelletier

Chef Operations SIMUG, CIC Ouest

Le maj EMG Pelletier presente l'infrastructure
SIMUG ä la delegation genevoise.

Toutes les photos ® Bat chars 17.

Le
Centre d'instruction au combat Ouest offre une

infrastructure d'instruction et une technique
d'entrainement unique pour les bataillons et leurs

unites : le SIMUG. Ce Systeme integre la troupe avec
son equipement, dans un environnement reel equipe
de senseurs, recepteurs et emetteurs, permettant le
positionnement de chaque acteur de maniere precise et
en temps reel. Ce Systeme, en plus de simuler les armes
ä tir direct, permet egalement de representer les effets
d'armes particulieres, notamment les armes ä trajectoire
courbe et/ou les champs de mines. Meme si l'effet n'est
que reproduit par des petards, les consequences pour les
acteurs sont immediates, creant ainsi des situations tres
realistes.

Iis sont ensuite instruits lors du cours de cadres sur
la plateforme de Simulation et sur l'utilisation du
materiel mis ä disposition de la direction d'exercice. La
direction d'exercice du bataillon et l'equipe CIC/SIMUG
synchronisent leurs programmes et planifient ensemble
les journees d'exercices, tant du point de vue temporel
que du contenu.
La plateforme SIMUG permet de gerer deux exercices
en parallele. Cependant, un seul peut etre suivi dans son
integralite, afin de fournir les elements necessaires ä la
production d'une critique (AAR). La direction d'exercice
du bataillon doit ainsi emettre des priorites.

Synchronisation des cadres

La « live Simulation » permet d'effectuer des exercices
adaptes, intensifs et repetitifs, qui placent les jeunes
officiers, en particulier les commandants d'unite, dans
des situations visant ä promouvoir le developpement de
la capacite decisionnelle. Les enseignements sont integres
dansdescritiquesd'exercicemodernesäl'aidedesdernieres
technologies ä disposition. Ces AAR contribuent, par
une analyse precise et multidimensionnelle des donnees
collectees par le SIMUG et l'interaction des acteurs, ä

obtenir des resultats plus rapides et une reelle courbe de

Progression au sein des cadres et de la troupe. Cependant,
afin d'atteindre un resultat optimal, les exercices doivent
etre planifies et prepares ä l'avance dans le detail.
En regle generale, les exercices de compagnie ont lieu des
le milieu de la deuxieme semaine du cours de repetition,
la premiere semaine etant consacree ä la reception du
materiel de Simulation et ä l'instruction des systemes
de Simulation. Lors de la troisieme et derniere semaine
du cours, le bataillon est exerce dans son ensemble.
Les bataillons conduisent en moyenne 2 ä 4 journees
d exercices de compagnie lors d'un cours de repetition.
Les ecoles de recrues de l'infanterie et des troupes
mecanisees suivent un programme similaire.
Le commandant de bataillon et son remplagant en
particulier, afin de preparer les exercices de compagnie.

La preparation aux exercices de compagnie commence par
l'instruction des cadres. Le directeur d'exercice introduit
le theme et les täches au combat. Cette instruction est
generalement destinee non seulement au commandant
d'unite, mais egalement ä ses subordonnes directs, les
chefs de section. En plus d'une partie theorique, une
partie pratique comprenant par exemple une sequence
dans le terrain ou le deroulement reduit sur une maquette
peut etre integree.
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Ensuite, les chefs de section retransmettent cette
instruction ä leurs sous-officiers et soldats afin qu'ils
comprennent leur role dans le cadre general de la
compagnie. Chaque membre de la formation doit
egalement etre au fait des Standards de son arme et de
leur application. Evidemment, toutes ces notions et ces
connaissances ne s'acquierent pas uniquement lors de la
preparation de l'exercice de compagnie mais des le debut
du cours de repetition au travers des exercices de groupe
et de section.

Preparation et entrainement

L'entrainement en formation, respectivement sous sa
denomination actuelle « entrainement des Standards
d'engagement, » represente une etape importante de

cette preparation et contribue grandement au succes. II
consiste ä repeter, dans un terrain different du terrain
d'exercice, les manceuvres que la formation doit etre
en mesure d'accomplir au combat. Cette phase est
malheureusement souvent negligee ou reduite ä son
minimum. C'est le contraire qui devrait prevaloir. En
outre, le commandant d'unite ne devrait pas etre laisse
seul, mais assiste par le directeur d'exercice. Cette phase
peut egalement etre repetee apres une premiere sequence
d'exercices si les resultats sont trop eloignes des objectifs
ä atteindre ou si les Standards sont appliques de maniere
incorrecte, conduisant inevitablement ä l'echec.

Quant la formation est prete, eile peut alors etre engagee
dans l'exercice planifie. En principe, les exercices doivent
etre simples et adaptes au niveau de la troupe. Des exercices
courts et repetitifs favorisent la progression de la formation
en terme de Performance. Le cadre general de la Simulation,
ä savoir la Situation de l'adversaire et des propres troupes,
doit uniquement permettre la comprehension du role de la
formation et de l'environnement dans lequel eile evolue. II
doit ainsi se limiter ä la description d'un echelon au dessus
de la troupe.
La preparation ä l'engagement de la troupe, dite « Phase

o » est cruciale. Cette preparation englobe le materiel,
la munition et surtout les documents de conduite, en
particulier les cartes et autres grilles de conduite. La

preparation ä la Simulation elle-meme est toute aussi

importante et comporte trois domaines principaux : les

systemes de Simulation, du fusil d'assaut au charde combat,
les moyens radios, notamment leur Synchronisation,

Le village d'exercice de Nale, vu depuis un Eagie.

ainsi que la repartition correcte des participants dans leur
groupe respectif : BLUEFOR, OPFOR ou acteur tiers.
En effet, selon le concept d'exercice et le theme entraine,
deux ou plusieurs acteurs peuvent s'opposer. Le SIMUG
est capable d'en representer jusqu'ä huit differents.

L'exercice

Le deroulement de l'exercice est gere par le directeur
d'exercice qui se trouve dans le terrain, proche ou avec
le commandant d'unite exerce. Ii decide de l'intensite et
du niveau de difficulte. Plus la troupe s'ameliore, plus
le directeur d'exercice augmente la difficulte. Pour ce

faire, il dispose de l'OPFOR qu'il engage tactiquement de

maniere realiste, ahn de penaliser ou de recompenser les

actions de la formation exercee. II peut ainsi ordonner la

destruction de BLUEFOR ou favoriser la reussite de sa

mission en diminuant la capacite de combat de l'OPFOR.

Lorsque le commandant de compagnie et ses subordonnes
atteignent un niveau eleve dans l'accomplissement des

täches de combat et que la formation entrainee est ä

meme de reussir des missions complexes, le directeur
d'exercice peut alors laisser l'OPFOR agir librement, en lui
confiant uniquement une mission tactique. Le directeur
d'exercice decide des interruptions et des critiques
intermediaires ahn d'influencer le comportement de la

troupe pour l'amener vers le but: la reussite de la mission
et de l'exercice.

La journee se termine par une critique generale de

l'exercice, LAAR. Tous les participants -BLUEFOR,
OPFOR et tiers- prennent part ä cette critique. Elle se

deroule selon un Schema bien precis et neeessite une

preparation detaillee. Les donnees collectees par le

sinmlateur et analysees par les militaires de carriere du

SIMUG sont transposees sous la forme d'une presentation
Powerpoint comprenant des images, des animations et

des sequences video. Cette presentation est passee en

revue par le directeur d'exercice et par ses aides afin de

recouper les informations et les donnees collectees sur le

terrain et par le simulateur. Le directeur d'exercice decide

de son contenu final, car c'est lui egalement qui dirige en

principe LAAR.
L'AAR permet veritablementl'integration des participants
et doit amener ces derniers ä decouvrir en partie par eux-

memes leurs erreurs et les possibilites de s'ameliorer. Ce

Processus, qui ne laisse que peu de place ä l'interpretation,
est rendu possible par la restitution fidele du deroulement
de l'action, des conversations radios et des sequences
video prises dans le terrain.

Les exercices de compagnie conduits sur le SIMUG offrent

aux directeurs d'exercice et aux formations exercees des

possibilites uniques d'evaluation et d'entrainement. La

complexite augmente, des exercices de section ä l'exercice
de bataillon. Afin que les cadres puissent se preparer et

s'investir, un fil rouge doit etre perceptible. Le SIMUG

est une chance pour toutes les troupes d'apprendre, de

s'entrainer et de mesurer leurs resultats, dans le cadre

d'engagements de defense conventionnelle, de combats

en zones urbaines, comme de sürete sectorielle.
B.P.
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